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Success Stories
Dix-sept jeunes filles au passé douloureux, qui ont réussi l’exploit de rebondir et de 
se réintégrer à la vie quotidienne de leur pays, les Philippines. Dix-sept jeunes filles 
dont l’histoire résonne comme une fierté pour l’association Caméléon qui leur a 
tendu la main au moment où elles en avaient le plus besoin. 

Créée en 1997, l’association Caméléon accueille et réinsère des jeunes filles victimes 
d’abus sexuels, principalement des cas d’inceste. Après plus de 13 ans d’existence, 
l’association avait envie de donner la parole à ces « héroïnes » anonymes, qui ont su 
surmonter des douleurs et des souffrances et se fondre à nouveau dans les joies de 
la vie. Une façon de rendre hommage aux équipes qui se battent sur le terrain depuis 
toutes ces années pour rendre le sourire à ces fillettes et leur offrir un avenir.

Recueillir ces témoignages n’a pas été chose facile, il n’est jamais simple de revenir 
sur un passé aussi lourd. Mais toutes, les unes après les autres, ont accepté de se prêter 
à l’exercice, conscientes du rôle de modèles qu’elles ont pour toutes les fillettes qui 
font, chaque année, leur entrée au sein des maisons d’accueil de Caméléon.



Gabriela
21 ans, Diplômée d’une maîtrise
d’agent communautaire

 
 

Agée de seulement 21 ans, Gabriela semble beaucoup plus mature que son âge. Son 
visage rond et régulier sourit à tous ceux qui l’entourent. Très jeune, Gabriela a été 
battue, victime d’un père alcoolique, qui souffrait d’un déséquilibre psychologique. 
Gabriela a vécu une enfance instable au sein d’une famille où le respect et l’autorité 
étaient absents. Le weekend, Gabriela était dans l’obligation de travailler afin de         
financer ses besoins vitaux et son éducation. A l’âge de neuf ans Gabriela a été référée 
à Caméléon et elle a vécu pendant 3 ans dans notre maison d’accueil. Un moment de sa 
vie dont elle se souvient avec plaisir. A Passi, les murs résonnent des rires des enfants 
et les loisirs font partie du quotidien, un monde qu’elle ne connaissait pas. A l’issue de 
cette période, Gabriela a été réintégrée dans sa famille qui, pendant son absence, avait 
fait son possible pour garder le contact et renforcer les liens familiaux. 

La vie à Caméléon
« Je suis arrivée à Caméléon à l’âge de neuf ans. 
C’est une assistante sociale, après quelques visites 
à la maison, qui a réalisé que j’avais besoin d’aide 
étant donnée ma situation. Les débuts furent diffi-
ciles pour moi, car j’étais loin de ma famille : mes 
frères et sœurs me manquaient. C’était dur de se faire à cette nouvelle vie. Je me 
sentais seule et je ne voulais pas me mêler aux autres filles. Mais le personnel s’est 
montré très accueillant et compréhensif. Ils m’ont dit de ne pas avoir peur. Les autres 
filles étaient également très gentilles et m’ont aidé à surmonter mes difficultés. 

J’ai soudain pris conscience des sourires, de l’amour et du sentiment d’acceptation 
qui se dégageaient dans le centre et je ne me suis plus sentie isolée.

Plus tard, grâce à Caméléon, j’ai pris conscience des valeurs importantes dans la vie 
et j’ai appris à devenir une personne meilleure. Les assistantes sociales nous               
invitaient à participer aux séances de thérapies, individuelles ou collectives, et cela a 
redonné du sens à nos vies.

Je sais que je suis très chanceuse d’avoir vécu à Caméléon. Tous les enfants n’ont pas 
ce privilège. Certaines filles ont réellement besoin de cette aide. »

  J’ai pris conscience
des valeurs importantes 

dans la vie…”
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Mon expérience après Caméléon…  
« Quitter la maison d’accueil de Caméléon a été une épreuve difficile car j’étais vrai-
ment proche du personnel et je m’étais fait des amies. Nous avions tissé des liens 
très forts et nos moments de complicité allaient me manquer.  

Ca a été très douloureux pour moi d’être séparée d’eux et de devoir me réadapter à 
ma famille. J’ai eu beau garder le contact avec mes parents, je n’avais jamais eu de 
nouvelle de mes frères et sœurs. A mon retour, je me sentais seule en leur présence. 
Ce n’était plus comme avant. Je me trouvais aussi un peu mal à l’aise puisqu’à         
Caméléon, j’avais appris à faire la distinction entre le bien et le mal, mais de retour 
à la maison, je réalisais combien la réalité au sein de ma famille était différente. Mes 
sœurs commettaient souvent des délits, et je leur faisais comprendre que c’était mal 
mais cela les mettait en colère. Elles me disaient tout le temps: « Qui es-tu pour 
nous dire ce que l’on doit faire? ». Je savais que ce que je faisais était juste mais je 
ne savais plus vraiment où était ma place parmi eux. » 

Les raisons pour lesquelles j’ai quitté ma famille
« Apres avoir terminé le lycée, j’ai à nouveau quitté ma famille pour aller vivre dans 
une chambre d’étudiante à Iloilo. Caméléon m’a soutenue. J’ai pris cette décision 
parce que je pensais que c’était mieux pour nous tous. De plus, j’avais besoin d’un bon 
environnement pour étudier, ce que je ne pouvais pas avoir dans ma famille. Lorsque 
j’étais au lycée, les disputes familiales m’ont beaucoup affectée, cela me rendait     
triste et me stressait. Une situation quotidienne difficile à supporter, qui m’empêchait 
d’aller de l’avant dans ma vie. »

Ma nouvelle vie…
« Avant, je me demandais vraiment pourquoi 
ma famille agissait ainsi. Je ne savais pas quel 
chemin prendre, je ne savais pas où aller, mais 
maintenant je vois plus clair. Je pense à mon 
avenir, j’ai un but et je sais que je suis sur la 
bonne voie. Je viens tout juste d’être diplômée 
à l’université. Finir mes études était important 
pour être capable d’aider ma famille. 

Ces deux dernières années, je vivais dans la résidence étudiante de Caméléon, à   
Iloilo. C’est un endroit propice pour travailler. Maintenant, il est temps d’avancer, 
d’entrer dans une nouvelle étape de ma vie, chercher un travail et vivre de façon 
autonome. J’ai fait de stages et j’ai déjà postulé pour différents emplois, donc on 
verra bien. J’ai bon espoir et je suis optimiste. »

Si Caméléon n’avait pas été là... 
« Je pense que je ne m’en serais pas sortie. J’étais jeune et mes perspectives       
d’avenir étaient très limitées. Je me réveillais juste pour manger trois fois par jour, 

  Je ne savais pas quel
chemin prendre, je ne savais 
pas où aller, mais maintenant 

je vois plus clair. ”

dormir et accomplir mes tâches quotidiennes. Caméléon m’a ouvert l’esprit grâce à 
toutes les activités que j’ai pu y faire et au soutien moral de ceux qui m’entouraient. 
Cela m’a rendu assez forte pour finir mes études.

Aujourd’hui, quoi qu’il se passe, même sans le soutien de Caméléon, je sais que j’y 
arriverai. Avant Caméléon, j’avais une mauvaise attitude puisque je ne savais pas 
comment différencier le bien du mal. Je réalise vraiment tout ce que m’a apporté 
Caméléon. La Gabriela d’hier est très différente de la Gabriela d’aujourd’hui. Ce n’est 
plus la même fille ! »

Une leçon de vie… grâce à Caméléon!! 
« Grâce à Caméléon, j’ai pu changer mes perspectives 
d’avenir. Avant, c’était comme si je regardais à tra-
vers une boîte trop étroite, mais soudain la boîte 
s’est agrandie. J’ai beaucoup appris et maintenant 
que je suis de retour dans le “monde réel”, je peux 
rêver à mon futur.

J’ai terminé mes études et c’est à mon tour d’aider 
les autres en rendant ce que Caméléon m’a donné. 
C’est pour cela que j’ai étudié le Développement 
Communautaire et aussi parce que je sais que j’ai 
de réelles compétences en communication. A Caméléon, j’ai fait beaucoup de          
rencontres, connu et vécu avec des personnalités différentes. Avec cette expérience, 
et celle de mon passé, c’est naturel pour moi d’aider les autres. Caméléon ne nous 
apporte pas seulement un soutien financier mais aussi « la connaissance », les    
compétences et le talent dont on a besoin pour réussir. 

Il y a tout un tas de choses que j’apprécie à l’association. Tout d’abord les liens noués 
avec les autres filles, le personnel et les bénévoles. Ensuite, Caméléon m’a aidée à 
découvrir et à développer mes talents. Je suis devenue une femme plus forte ! 

Et oui, je dirais que mon succès est en grande partie dû à Caméléon ! » 

Avant, c’était comme 
si je regardais à travers 
une bo te trop étroite, 

mais soudain la boite
s’est agrandie… ” 



Jul ie Rose
18 ans, 2e année d’Université, section Enseignement

 
 

Julie Rose a une très forte personnalité. Elle s’exprime clairement en regardant droit 
dans les yeux, ce qui n’est pas le cas de la plupart des jeunes fi lles de Caméléon. Elle 
raconte son passé sans gêne, preuve qu’elle l’a maintenant accepté. 

Son histoire n’en est pas moins sombre et douloureuse : Julie Rose a été abusée 
sexuellement par son frère. Par ailleurs, elle appartient à la minorité Aeta, peuple 
indigène, et de ce fait, s’est souvent sentie rabaissée et discriminée. Son viol n’est 
jamais apparu comme un crime, ni pour elle, ni pour sa famille. En conséquence de 
quoi, elle ne l’a pas rapporté à la police. 

Julie Rose travaillait en tant que domestique chez plusieurs familles afi n de fi nancer 
son éducation puis, un jour, ne supportant plus sa situation familiale, elle s’est     
enfuie… Elle est arrivée à Caméléon en 2007 et y est restée deux ans.   

Ma vie avant…
« Avant Caméléon, j’avais depuis longtemps abandonné mes rêves parce que je      
savais que je ne pourrais pas les réaliser. Je me sentais vide… et je n’avais pas assez 
d’argent pour aller à l’école. Alors, en 3e année de lycée, j’ai pensé à me marier, 
comme les autres fi lles autour de moi, afi n d’avoir un soutien fi nancier. Mais en 
observant mes amies qui travaillaient dur dans les champs, sous le soleil et la pluie, 
j’ai décidé d’agir autrement. 

J’ai pris conscience que je ne voulais pas de cette vie, et que je préférais continuer 
mes études et réussir. Je me suis donc enfuie de chez ma tante. J’étais seule, sans 
nourriture, sans vêtement… J’ai vécu dans la rue. 

Une vieille femme m’a aidée, elle m’a emmenée chez elle, m’a nourrie et m’a   
conduite aux services sociaux. Elle avait connu ce que je vivais. Je ne l’oublierai 
jamais. On m’a confi ée à une famille d’accueil pour un an, puis ils m’ont envoyée 
chez Caméléon. Sans cette femme et sans Caméléon, je serais restée dans la rue, 
mendiant pour vivre. Caméléon m’a donné le droit à la vie ! » 

Mon expérience en maison d’accueil…
« Lorsque je vivais à Passi, dans la maison d’accueil de Caméléon, j’ai beaucoup     
grandi. J’ai appris à régler mes problèmes, à gérer mon temps et à pardonner.               



Monica
15 ans, non diplômée, école spécialisée
pour enfants en retard scolaire

 
 

Monica est une jeune fille enjouée, qui aime faire des blagues, talent qu’elle a        
développé alors même que sa vie est loin d’être amusante. Elle est arrivée à             
Caméléon à l’âge de dix ans, suite à des actes de maltraitance commis par son père. 
Elle y a séjourné avec sœur jumelle Melissa.    

 La vie à Caméléon...et ce qu’elle m’a appris!  
« Je suis restée quatre ans dans la maison d’accueil de Caméléon. Au tout début, 
j’étais triste car ma famille me manquait. Bien sûr j’étais avec Melissa, mais je n’avais 
aucun contact avec mes proches. J’ai beaucoup appris à Caméléon et je me suis fait 
des amies, ce qui m’a procuré un grand bonheur. Je sais maintenant bien me tenir, 
prendre soin de moi et communiquer avec les autres gentiment. Avant, ma sœur 
jumelle et moi étions impolies, nous ne savions pas ce que signifiait le mot respect.

Et puis quelque chose de formidable s’est passé à Caméléon : je me suis découvert 
un talent et une passion pour le tennis de table. Je suis plutôt douée! Et j’ai appris         
à m’exprimer à travers le sport. Grâce à Caméléon, je devrais participer au                
championnat du monde junior en Grèce l’année prochaine où je représenterai les 
Philippines. Je pense que je suis la seule de ma région.

J’aimerais être une joueuse professionnelle plus tard, donc chaque vendredi je 
m’exerce à l’école. Je suis persuadée que je vais réussir et, sans Caméléon, cela 
aurait été impossible. 

Quand je joue, je me sens en confiance et 
positive. C’est mon moteur et cela m’aide 
à poursuivre mes études. Je sais que j’ai 
encore un long chemin devant moi. Je 
m’entraîne pendant mon temps libre mais 
je privilégie toujours mes études. 

J’ai une nouvelle vie aujourd’hui et chaque 
jour je me sens un peu plus heureuse. » 

je devrais participer
au championnat du monde

junior en Grèce
l’année prochaine… ” 
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J’ai réalisé que les leçons que l’on tire d’une erreur sont les premiers pas du proces-
sus d’apprentissage. Avant, je ne pouvais pas l’accepter, peut-être parce que j’étais 
trop fière… 

Mais Caméléon m’a aidé à m’en rendre compte. J’ai réalisé que je n’étais pas la 
seule enfant à avoir rencontré ces problèmes et j’ai appris à m’ouvrir aux autres. 
Aujourd’hui, je peux en parler librement, je me sens plus à l’aise et en sécurité ; je 
ressens chaque jour l’amour des autres filles et du personnel autour de moi. J’arrive 
facilement à leur raconter mon histoire, on m’écoute et me conseille. C’était exacte-
ment ce dont j’avais besoin : des personnes qui me comprennent et me prennent 
telle que je suis. Caméléon m’a enseigné l’acceptation et maintenant que j’ai tout 
pardonné, que j’assume mon passé, je me sens plus en paix. »

Une vie d’indépendance… 
« Après 2 ans à la maison d’accueil, j’ai été envoyée dans la résidence étudiante de 
Caméléon à Iloilo, en mai 2009. Il a de nouveau fallu que je m’adapte. Ca n’a pas été 
facile de s’intégrer. Ici le planning est différent et je gère seule mon temps. Je suis 
maintenant très indépendante et j’apprécie. C’est à la fois dur et intéressant : un défi 
de tous les jours. » 

Si Caméléon n’existait pas... 
« Caméléon est une maison pour les enfants en besoin d’amour et d’attention. C’est 
aussi pour les enfants pauvres qui veulent vraiment réaliser leurs rêves mais qui n’en 
ont pas les moyens. J’ai été l’un d’entre eux. Nous avons tous besoin de liberté et de 
bonheur et nous avons pu y goûter à Caméléon. Nous avions besoin d’être                   
compris, guidés et c’est le lieu idéal. Caméléon m’a appris à regarder de l’avant, à 
voir mon futur. Avant, j’étais facilement déçue. J’avais des rêves mais je savais que je 
ne pourrais pas les réaliser à cause de ma situation financière, je suis donc devenue 
très négative. Caméléon m’a aidée à être plus ouverte d’esprit et à poursuivre mes 
rêves, m’apprenant que je pouvais les réaliser si je prenais au sérieux mes études. » 

Ma vie, un succès… 
« Aujourd’hui, je sais que j’ai réussi, parce que j’ai eu mon baccalauréat et que je suis à 
l’université. J’ai même obtenu une mention pour « bonne conduite et bonnes manières ». 
Caméléon m’a appris à distinguer le bien du mal, ce que je ne savais pas faire avant. 
On m’a également donné la chance de me connaître moi-même, car je ne savais       
pas ce dont j’étais capable. Enfin Caméléon m’a appris à respecter Dieu, me montrant 
combien j’étais chanceuse. Je pense que je suis sur la bonne voie maintenant. »

Julie Rose est une jeune femme très déterminée et ambitieuse. Elle a 
un rôle de leader et elle assume pleinement ses responsabilités. Elle 
essaie de faire de son mieux à l’université. Julie Rose semble s’adapter 
progressivement à sa nouvelle vie d’étudiante citadine.



Apri l Joy
19 ans, 2e année à l’université,
section secrétariat informatique 

 
 

April Joy est une jeune femme petite et délicate. Sa voix est douce et elle semble 
timide. Ses phrases sont courtes et elle se confi e diffi cilement. 

Abandonnée très jeune par ses parents, elle a vécu une petite enfance douloureuse. 
Elle a heureusement été recueillie et adoptée par un couple gentil et attentionné, 
qui la considérait comme leur propre enfant. Ils lui ont prodigué amour et protec-
tion. Mais, vivant dans un état de grande pauvreté, ils ne pouvaient pas fi nancer 
ses études et c’est la raison pour laquelle elle a été référée à Caméléon, à l’âge de 
quatorze ans. « Le plus beau jour de ma vie » nous confi t-elle. 

Comment Caméléon m’a aidée...   
« A mon arrivée à la maison d’accueil de Caméléon, ma vie s’est soudain remplie 
et surtout je disposais de tout ce dont j’avais besoin. J’ai appris à résoudre mes 
problèmes et à prendre le contrôle de ma vie. J’ai suivi des séances de thérapie 
qui m’ont beaucoup aidée dans ce processus. On m’a également apporté le soutien 
nécessaire pour fi nir mes études et j’ai appris comment m’investir afi n de réussir. On 
m’a enseigné comment bien me comporter car j’avais mauvais caractère. Maintenant 
je suis calme, je peux prendre les choses avec du recul et être plus patiente. Avant 
je me sentais tout le temps fatiguée car je devais travailler tôt le matin pour payer 
mon école, mais une fois à Caméléon, je n’ai plus eu à me soucier de cela, et j’ai pu 
me concentrer sur mes études. J’ai aussi appris à aider les plus jeunes fi lles et à travers 
cela, je me suis sentie utile. » 

Comment je vis ma vie aujourd’hui...     
« Après trois ans passés à la maison d’accueil de Caméléon, le départ fut très triste. 
Je trouvais diffi cile d’être seule, sans mes amies et le personnel du centre. Le retour 
chez mes parents adoptifs n’a pas été évident car je devais à nouveau tout faire par 
moi même et je ne me sentais pas en sécurité, alors j’allais mal. 

Maintenant je vis dans la résidence étudiante de Caméléon à Iloilo et je me sens 
davantage protégée. Je vis avec mes amies et il y a toujours une assistante sociale 

Ma vie après Caméléon...   
« Lorsque j’ai quitté la maison d’accueil, je suis allée dans la résidence étudiante de 
Caméléon à Iloilo. Ma tante a offi ciellement ma garde, mais je ne me sens pas assez 
en sécurité pour retourner dans ma famille. 

Aujourd’hui, je suis des cours dans une école spécialisée et je sais que sans Caméléon 
je n’en aurais pas eu les moyens. Je suis maintenant plus heureuse ici que dans la 
maison d’accueil car nous sommes beau-
coup plus indépendantes. Les fi lles sont 
plus matures et je peux être moi-même, 
faire des blagues sans quiproquo comme 
c’était parfois le cas à Passi. » 

Monica a été capable de surmonter son traumatisme sans aucune aide de 
la part de ses parents. Elle mène aujourd’hui une vie indépendante. Elle a 
de bons résultats scolaires et sa passion pour le tennis de table la porte. 
Le 28 mars 2009, lors de la cérémonie de désignation de « l’élève excep-
tionnel » au sein de l’école spécialisée à Iloilo, Monica a reçu deux prix : 
« Elève la plus serviable » et « Athlète de l’année ». Monica a également 
été désignée pour les Jeux Olympiques de Linga yen, Pangasinan (aux 
Philippines), où elle s’est rendue du 1er au 5 mai 2009 pour un tournoi de 
tennis de table. Elle a gagné la compétition. Elle rejoindra la délégation 
philippine pour le championnat international de 2011, en Chine.
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J’ai une nouvelle vie aujourd’hui
et chaque jour je me sens

un peu plus heureuse. ”



Pearl
18 ans, en formation d’aide à domicile

 
 

Pearl est une des filles les plus talentueuses de Caméléon. Elle est passionnée par 
le cirque et est très douée dans de nombreuses disciplines. Par ailleurs, sa beauté et 
sa grâce sont frappantes. 

Même si elle se montre encore parfois enfantine, riant en cachant son visage entre 
ses mains, cela n’altère en rien sa forte personnalité. Elle a du caractère, ce qui lui 
pose parfois problème dans ses relations avec les autres. 

Quant à son histoire personnelle, elle est faite de malveillance, de peine et de souf-
frances. Abandonnée une première fois par ses parents alors qu’elle n’était qu’un 
bébé, puis une seconde fois par sa famille d’accueil, puis maltraitée par la troisième 
famille, Pearl s’est enfuie. Elle avait tout juste six ans lorsqu’elle s’est retrouvée 
dans la rue, à devoir mendier et voler pour vivre.

Elle a effectué plusieurs séjours à Caméléon car certaines réintégrations s’avérèrent 
des échecs. Pearl n’a jamais vraiment eu d’endroit à elle, où vivre et grandir en 
paix. Elle a été obligée de devenir indépendante très tôt, à un âge où elle aurait du   
profiter d’années d’insouciance et de jeu. 

Caméléon m’a toujours aidée...   
« Mon séjour à Caméléon a été plutôt inhabituel. Je suis arrivée  dans le centre en 
1999, lorsque j’étais en CP et j’y suis restée jusqu’au CE2. Quand j’ai retrouvé ma 
famille adoptive, ils m’ont maltraitée et ne voulaient pas que je reste avec eux. Ma 
mère adoptive a toujours été très gentille avec moi mais ses enfants étaient affreux. 
Ils me répétaient sans cesse que je ne faisais pas partie de la famille et que je         
devais partir. Comme ils me battaient tout le temps, je me suis sauvée… Vivant      
seule, dans la rue, je lavais les voitures et mendiais pour vivre. J’ai même essayé de 
voler dans les magasins. Un jour la police m’a vu 
dormir sous une voiture. Ils m’ont emmenée en 
prison où je suis restée plusieurs semaines. J’ai 
ensuite été envoyée dans un centre qui n’était pas 
aussi bien que celui de Caméléon. Les filles et les 
garçons étaient mélangés et les enfants s’atti-
raient souvent des ennuis, se battant sans cesse. 
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pour veiller sur nous et nous aider lorsque nous en avons besoin. Je me sens plus 
indépendante ici qu’à la maison d’accueil. J’y suis habituée car depuis mes sept ans, 
je vis loin de ma famille. J’ai du rapidement être mûre et responsable.

En 2010, je finirai l’université et je serai diplômée. Après j’espère trouver du travail et 
je pourrai ainsi aider mes trois frères et sœurs à financer leurs études. » 

Mon succès...  
« Je pense avoir réussi! Je suis tellement heureuse 
d’avoir eu la chance d’étudier. J’ai découvert l’infor-
matique au lycée et c’est à ce moment-là que j’ai     
décidé de poursuivre mes études dans ce domaine. 
J’ai donc choisi la filière  « secrétariat informatique ».   
Je suis reconnaissante et je remercie toutes les     
personnes qui m’ont soutenue dans mes études.

Grâce à Caméléon, j’ai trouvé un travail à mi-temps en même temps que mes études. 
Cela fait six mois que je travaille dans un salon de coiffure. Je fais huit heures par 
semaine et cela me plait énormément bien que je sois un peu fatiguée. Cela m’aide à 
développer et à améliorer mes compétences et ça m’occupe. C’est en effet une bonne 
opportunité pour moi. »  

Je suis tellement
heureuse

d’avoir eu la chance
d’étudier. ”

Ils m’ont emmenée
en prison où je suis

restée plusieurs
semaines. ”

April Joy réussit très bien dans ses études. Elle est sérieuse et déterminée. 
Elle est fière de travailler et de découvrir le monde professionnel.               
Les opportunités offertes par Caméléon lui ont réellement été bénéfiques 
et elle peut maintenant mieux gérer sa vie et de manière indépendante. 
Sa famille adoptive a été guidée par les assistantes sociales de Caméléon 
afin de donner à April Joy les conseils et le soutien dont elle a besoin 
quand elle leur rend visite. 
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Ne pouvant plus étudier, j’ai été envoyée de nouveau à Caméléon pour finir mon CE2. 
Je suis restée dans la maison d’accueil pendant deux ans puis j’ai été réintégrée 
dans le foyer de celui que je croyais être mon vrai père. Ce n’est que plus tard que j’ai 
compris qu’il n’était pas mon père biologique. Ma mère est depuis très longtemps en 
prison pour trafic de drogue. Je n’ai donc jamais rencontré ma famille biologique. 

Caméléon m’a proposé de m’envoyer en France avec sept autres filles, pour une 
formation de cirque d’un mois mais mon père a refusé. J’ai alors de nouveau fugué 
et je suis restée à la maison d’accueil de Caméléon jusqu’en 2009, afin de finir le 
lycée. La vie dans la maison d’accueil est très différente de la vie à l’extérieur. Il y 
a une mère de substitution et une assistante sociale qui prennent soin de nous et 
qui nous aident. C’est bon d’être là-bas. Grâce à Caméléon, j’ai beaucoup changé. 
Quand je vivais à la maison d’accueil, j’ai appris à adopter une attitude positive, à 
me comporter correctement et à différencier le bien du mal. Avant, j’étais tellement 
timide que je ne voulais pas me mêler aux autres. A Caméléon, j’ai appris à me faire 
des amies parmi les filles. Le personnel me donnait de bons conseils, ce qui m’a 
beaucoup aidée. De plus les activités, comme le cirque, m’ont donné confiance en 
moi, parce que j’avais enfin un talent que je pouvais mon-
trer à tout le monde.

Quand je suis arrivée à Caméléon, j’étais trop paresseuse 
pour étudier, je n’écoutais pas les professeurs, je ne m’in-
téressais tout simplement pas à mon éducation. En CM2, j’ai 
même essayé de m’enfuir de la classe! Maintenant c’est dif-
férent, j’essaie de m’améliorer, d’avoir de meilleures notes ; j’ai réalisé que c’était 
important pour moi et aujourd’hui je veux me donner les moyens de réussir. » 

Le cirque…    
« Grâce à Caméléon, à Tita Laurence et au Cirque Zanzibar, j’ai pu aller en France 
en 2006 pour suivre pendant un mois une formation de cirque. Ce fut une aventure 
formidable! C’était tellement intéressant de découvrir un autre pays, de voir toutes 
ces nouvelles choses, d’entendre une langue différente de la mienne et d’affronter 
le climat hivernal! Je suis partie avec certaines de mes amies du centre et ça a été 
une sacrée expérience! Maintenant je sais que je suis douée pour quelque chose et je 
garde beaucoup de bons souvenirs. Le cirque m’aide à m’exprimer et je suis contente 
d’avoir fait partie de cette formation. » 

Après Caméléon...
« Nous devons toutes quitter la maison d’accueil un jour… Par le passé, je l’ai déjà 
fait et ça a été très dur parce que je me souvenais de ce que ma famille d’accueil 
m’avait fait subir: des abus, des insultes et beaucoup de souffrances. Loin de           
Caméléon, mes amies et le personnel me manquaient. Maintenant ça va mieux, je ne 
suis plus seule car j’étudie et je vis dans la résidence étudiante à Iloilo avec d’autres 
filles de Caméléon.

Sans Caméléon, je serais probablement encore à la 
rue, ce qui aurait, j’en suis sûre, causé ma perte car 
personne ne se préoccupait de mes études ni de mon 

… j’ai appris
à adopter une

attitude positive…”

Maintenant
ca va mieux,

je ne suis plus seule…”

futur, pas même moi. Caméléon est un endroit formidable où vivre. Tout le monde 
est tellement gentil… Les enfants sont vraiment chanceux d’être là car ils ont une 
meilleure vie, un futur plus beau. » 

Mon succès personnel...     
« Je me sens fière aujourd’hui car j’ai fini le lycée et j’ai 
terminé ma formation d’aide à domicile. Cela a toujours 
été mon rêve de travailler un jour et de gagner de           
l’argent. Grâce à Caméléon, je peux aujourd’hui faire des projets. Je vais essayer de 
me concentrer davantage sur le cirque après mes études parce que c’est vraiment 
une passion. En fait, j’avais l’opportunité d’aller au Pérou et en France pour une           
formation professionnelle de cirque mais j’ai choisi en priorité mes études.                     
Je pourrai toujours faire du cirque plus tard… »

En dépit de son passé, Pearl est quelqu’un de très responsable. Bien 
qu’elle ait eu la possibilité de réaliser un de ses rêves, devenir une artiste 
de cirque professionnelle, elle a préféré rester aux Philippines pour finir 
ses études. Elle sait qu’elle doit réussir dans son domaine et que le cirque 
peut attendre… Mais elle ne manque jamais une occasion de s’entraîner 
et d’enseigner les arts du cirque aux autres filles de Caméléon!  

Je me sens
fière aujourd’hui…”



Marian
18 ans, 2e année de Management hôtelier,
spécialité « croisières ».

 
 

Marian est une jeune fille calme. Elle est très sérieuse et montre un grand intérêt 
pour ses études. 

Elle a souffert de l’abandon de ses parents. Ils avaient déjà une famille chacun de 
leur côté et la garde de Marian a été confiée à sa grand-mère. Puis sa tante l’a lui 
a enlevée et a fait subir à Marian des maltraitances physiques jusqu’au point de lui 
blesser la main ; c’est ce qui l’a poussée à fuir. 

Une expérience unique...
« Je suis arrivée en mai 2001 à la maison d’accueil de Caméléon. J’ai pu facilement 
m’adapter car il n’y avait alors que seize filles. Je me suis rapidement fait des amies 
et j’étais heureuse d’être là. J’ai pu apprendre et développer mes connaissances.

Avant j’étais timide et je n’osais pas trop aller vers les autres. A Caméléon, j’ai appris 
la danse et le chant et j’étais la première à vouloir faire un spectacle pour les autres 
jeunes filles et les bénévoles qui venaient nous rendre visite. 

Caméléon m’a également aidée pour mes études. J’ai toujours aimé l’école mais 
après m’être enfuie de ma famille, il était difficile pour moi d’imaginer que je puisse 
finir mes études. Caméléon m’a soutenue financièrement. Avant Caméléon, j’ai été 
envoyée dans un autre centre, mais ce n’était pas aussi bien. 

Par le passé, je n’avais pas d’objectif, pas d’ambition. Mes proches me rabaissaient 
donc je ne voyais pas l’utilité des études. Main-
tenant j’ai tout un tas de projets, je veux finir 
mes études à l’université et être une femme qui 
réussit. Je veux enseigner, voyager et travailler à 
l’étranger. Je pense partir en Inde... » 

L’après…     
« Je suis restée six ans dans la maison d’accueil de Caméléon. Quand j’étais au lycée, 
j’habitais dans une chambre d’étudiante à Passi, pas très loin de Caméléon. Comme 

… je veux finir
mes études et être

une femme qui réussit. ”
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je souffre d’asthme, c’est mieux pour moi de rester près du personnel de l’associa-
tion, ça me permet de rapidement obtenir de l’aide si j’en ai besoin.

Aujourd’hui, je vis à la résidence étudiante de Caméléon à Iloilo, juste à côté de mon 
école. Je suis très heureuse d’être indépendante parce que je dois prendre en main 
ma vie seule au cas où Caméléon ne serait plus là. Je fais de mon mieux pour gérer 
mon argent et mes affaires. Ça fait du bien de faire les choses par soi-même. Je suis 
maintenant en deuxième année à l’université. Dans peu de temps, je serai diplômée 
et je pourrai réaliser mes rêves. Je veux acheter une maison pour ma sœur, c’est son 
rêve depuis de nombreuses années. Et pour cela j’ai besoin d’un bon travail pour 
gagner de l’argent. 

Mon tempérament s’est adouci et j’en suis fière! Avant, je m’énervais très facilement 
et je pouvais blesser les autres sous le coup de la colère. Mais maintenant je suis 
capable de contrôler mes excès. Lorsque 
je me sentais blessée, je pensais à me 
venger mais aujourd’hui, j’arrive à penser 
calmement avant de parler et d’agir. C’est 
un vrai succès pour moi ! »

  A son arrivée à Caméléon, Marian étaient effrayée par les adultes. Après 
trois ans de réhabilitation, elle a développé ses capacités de communi-
cation avec ses amies et le personnel du centre. Elle est devenue une des 
filles les plus douces, exprimant toujours son affection au personnel. 
Sa tante a décidé de ne pas rester en contact avec elle mais Marian n’en 
est pas affectée. Elle souhaite vivre loin de sa famille. Elle est devenue 
plus forte, déterminée à finir ses études et à penser au futur... 

Ca fait du bien
de faire les choses

par soi-même. ”

Analyn Mae
20 ans, diplômée en Programmation informatique

 
 

D’un tempérament plutôt posé, Analyn Mae devient nerveuse à l’idée de parler de 
son passé. En effet, elle a vécu une vie douloureuse jusqu’à présent et éprouve des 
difficultés à y repenser. Analyn Mae a été victime d’abus sexuels perpétrés par son 
voisin mais aussi de maltraitances de la part de sa famille.  

Un nouveau départ à Caméléon…      
« Je me souviens du jour où je suis arrivée au centre, c’était le 13 mai 2004. Au début, 
je me suis sentie très seule parce que j’étais nouvelle et que je n’avais pas d’amie. 
Mais d’un autre côté, j’étais excitée par ce nouvel environnement. 

L’ambiance était très sereine. Mes expériences passées étaient marquées par le stress et 
la fatigue mais à la maison d’accueil de Caméléon, au moins je pouvais me reposer. 
J’étais souvent malade au début, je souffrais de maux de tête mais heureusement le 
personnel était là pour prendre soin de moi et me donner les médicaments nécessaires. 

Caméléon m’a aidée de plusieurs manières. Tout d’abord, on m’a offert un soutien 
financier, physique et affectif. On m’a aussi aidée dans mes études. Et puis, je suis 
devenue quelqu’un de plus fort. Avant j’étais faible, je pleurais tout le temps, j’étais 
triste. Le personnel et les filles, m’ont appris à rire, à évacuer mon stress et j’avais 
enfin des amies à qui raconter mes problèmes. Maintenant 
je peux me rendre aux audiences sans pleurer.

De plus, les activités comme le cirque et la danse m’ont aidée 
à développer mon corps, je me sens en meilleure forme, j’ai 
confiance en moi et je suis plus active. » 

Et la vie continue…      
« Après la maison d’accueil de Caméléon, ça a été difficile pour moi car c’était la 
première fois que je vivais en toute indépendance. J’ai vécu dans une chambre 
d’étudiante à Iloilo, qui était assez loin de Caméléon, mais j’étais tellement excitée 
d’aller à l’université que je ne le voyais pas comme un obstacle.  Je suis toujours 
curieuse quand il s’agit d’un nouvel environnement. Petit à petit, j’ai apprécié mon 
autonomie. J’ai appris à vivre seule, à ne pas dépendre des autres et à faire face à 

… j’avais enfin
des amies à qui
raconter mes

problemes.”
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mes problèmes en étant responsable. J’aime cela. Avant de demander de l’aide, je 
préfère utiliser mes propres ressources. 

Ensuite, je suis restée dans la résidence étudiante Caméléon d’Iloilo et parfois mon 
ancienne petite chambre me manquait car j’y étais complètement indépendante. 
La résidence étudiante me rappelle la maison d’accueil Caméléon, car il y a une 
assistante sociale qui s’occupe de nous. Mais ce foyer est davantage sécurisé et loin 
de tout danger. J’avais prévu de partir après avoir trouvé un emploi pour être ainsi 
totalement autonome et c’est exactement ce qui s’est passé.

Caméléon a changé beaucoup de choses dans ma vie. Cela m’a rendue plus forte       
et j’ai compris l’importance des études. Après deux ans d’études supérieures de 
programmation informatique, j’ai été diplômée en mai 2009. Peu de temps après, j’ai 
cherché du travail. J’ai répondu à plusieurs offres, envoyé des candidatures mais je 
me sentais plutôt en confiance car je savais que j’étais compétente. Mes prières      
ont été exaucées : j’ai été embauchée par une grosse usine de canne à sucre, au 
département des Ressources Humaines et j’y suis depuis un mois. Je suis prête à 
travailler même si je suis un peu nerveuse car c’est la première fois pour moi que je 
rentre dans le monde professionnel. J’ai hâte de gagner mon propre salaire, ainsi je 
pourrai envoyer ma petite sœur à l’université !

Je sais que sans Caméléon, cela aurait été très difficile de réussir ainsi car j’étais très 
faible. Caméléon est une organisation bienveillante, 
qui prend soin de nous, et bien sûr c’est aussi un 
endroit merveilleux où vivre ! Je suis très reconnais-
sante à l’association de m’avoir soutenue car cela 
m’a rendue plus forte et m’a fourni les compétences 
dont j’aurai besoin plus tard. »

 Ma réussite...    
« J’ai le sentiment d’avoir réussi car j’ai fini mes études. De plus, il y a quelques    
succès personnels dont je suis fière: je peux maintenant enseigner l’informatique     
car je suis non seulement compétente dans ce domaine, mais en plus je souhaite 
partager mes connaissances. Je suis prête à former et à donner des cours de soutien 
bénévolement, sur mon temps libre. Je suis également fière du fait que certaines 
filles de la résidence étudiante viennent me voir lorsqu’elles ont un problème à        
régler. Je les conseille. Maintenant, c’est à mon tour d’aider les autres. »

Analyn Mae n’est plus une adolescente. C’est maintenant une jeune fem-
me. Son rire cache encore un peu de nervosité mais elle est forte et cha-
leureuse. Durant son séjour à Caméléon, elle a toujours agit comme une 
grande sœur envers les plus petites. Elle a par ailleurs été la présidente 
de la fédération des filles au sein de Caméléon, dirigeant les activités et 
arbitrant les conflits entre les pensionnaires. Elle a également tenu le 
rôle de vice présidente de sa classe et fut choisie comme représentante 
des élèves au lycée. Du fait de son implication active dans les organisa-
tions scolaires, Analyn Mae est très populaire et a de nombreux amis.  

J’ai hâte de gagner 
mon propre salaire, 

ainsi je pourrai envoyer
ma petite sœur à l’université ! ”

Maylin
16 ans, en classe de première au lycée

 
 

Maylin a été réintégrée dans sa famille en 2007, dans un village au nord de Passi 
City, après avoir vécu pendant deux ans dans la maison d’accueil de Caméléon. Elle 
vit maintenant avec ses parents et sa petite sœur, proche de son oncle, sa tante et 
ses cousins, ce qui la rend très heureuse.

Maylin a été violée par l’un de ses voisins et cela à plusieurs reprises jusqu’à ce que 
son père s’en rende compte et prenne sa défense. Par peur de récidive, elle a été 
envoyée à Caméléon pour un soutien psychologique et l’assurance d’une protection. 
Aujourd’hui, elle ne veut plus penser à son sombre passé et préfère se concentrer sur 
le présent et sur ce que son avenir lui promet. 

Ce que Caméléon a fait pour moi…   
« Je suis arrivée dans la maison d’accueil de Caméléon lorsque j’avais onze ans et j’y 
suis restée deux années. Comme les autres filles, c’était difficile au début parce que 
nous étions loin de nos familles et la mienne me manquait terriblement. Puis, petit 
à petit, je suis allée de l’avant. J’ai réalisé que je pouvais également être heureuse 
dans ce nouvel environnement. De nombreuses activités étaient organisées et cela 
m’a encouragée à m’investir dans les actions de l’association. J’adorais ma vie à 
Caméléon. Nous faisions tout un tas d’activités comme 
de l’artisanat, la confection de cartes de voeux, de la 
peinture sur tee-shirt... cela m’occupait et si parfois je 
me sentais seule, c’est que je pensais à ma famille et 
qu’elle me manquait.

Une fois à Caméléon, j’ai pu améliorer mon comportement 
et ma relation à l’autre. Avant, j’étais timide et bizarre. 
Maintenant, j’ai pris de l’assurance. J’ai appris à me lier aux autres et à ne pas être 
indifférente. Les enseignements spirituels m’ont beaucoup aidée. Cela m’a fait réfléchir 
à mon comportement et aux façons de l’améliorer. Ca a donné du sens à ma vie. J’ai 
appris à pardonner à ceux qui m’ont blessée et même si c’est difficile, c’est important 
pour me reconstruire et pour mon développement personnel. Enfin l’éducation a été 
un facteur décisif dans ma reconstruction. Grâce à Caméléon et au parrainage, j’ai pu 
poursuivre mes études. Je suis motivée maintenant pour aller loin. »

J’ai appris
à pardonner à ceux
qui m’ont blessée…”
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Ma nouvelle vie…      
« Soudain, j’étais de retour chez moi… Ca a été très difficile… J’étais tellement      
honteuse que tout le monde connaisse mon passé que j’avais le sentiment que je ne 
pouvais faire face à personne. J’ai du changer d’école parce que je voulais repartir 
de zéro. Je voulais éviter toutes les rumeurs et les ques-
tions. Je suis donc allée étudier en ville. Ma vie maintenant 
est plus facile qu’avant. Mon père m’emmène à l’école tous 
les matins. La relation forte que j’ai avec ma famille m’a 
beaucoup aidée dans cette épreuve.

Parfois c’est difficile financièrement car mes parents n’ont 
pas de travail fixe. Ma mère est réceptionniste et mon père 
chauffeur de taxi et ils ne travaillent pas à temps plein. C’est pourquoi je fais des 
projets pour mon futur. Je suis très impliquée dans mes études afin d’avoir plus tard 
un emploi stable et de pouvoir aider ma famille. Je compte étudier la médecine. » 

 

Après deux années de reconstruction et de soins, Maylin a démontré une 
capacité d’adaptation qui lui permet de faire face à n’importe quelle    
situation. Bien que sa réintégration ait été quelque peu difficile, elle 
a été capable de surmonter son anxiété et d’accepter petit à petit son 
passé. Elle comprend très bien l’importance de l’éducation et elle fait 
preuve de sérieux. Ce qu’elle souhaite par-dessus tout, c’est réussir et 
montrer à tous qu’elle peut y arriver malgré les obstacles. Elle peut enfin 
marcher la tête haute et affronter le monde avec assurance.

Ma vie
maintenant est

plus facile qu’avant. ”

Corazon
19 ans, diplômée en Management
hôtelier et restauration

 
 

Corazon est une des pionnières de Caméléon. C’est maintenant une grande jeune 
fille, aux longs cheveux et au teint très mat, ce qui lui vaut parfois les moqueries de 
ses amies. Qu’importe, elle a un tempérament bien affirmé et ne se laisse pas faire. 

Abandonnée très jeune par son père, Corazon a vécu avec sa mère et sa sœur dans 
des conditions de grande pauvreté. Elle a fait preuve de régularité à Caméléon et 
son parcours est exemplaire…elle qui souhaite à présent travailler pour aider sa 
maman dont elle est très proche. 

Une expérience de vie…       
« Je suis arrivée au centre en 2000 et j’y suis restée deux ans. Comme toutes les 
autres filles, j’étais nerveuse et timide. C’était la première fois que j’étais loin de ma 
mère et rencontrer des personnes que je ne connaissais pas était une expérience 
nouvelle…. C’était assez effrayant ! Je n’avais pas assez confiance en moi pour parler 
aux filles, mais au fur et à mesure je me suis sentie plus proches d’elles car elles se 
sont montrées gentilles et amicales. Je ne me rappelle pas avoir eu de disputes avec 
elles. Pendant de nombreuses années, Caméléon m’a aidé. 

Premièrement, dans mes études : lorsque je vivais 
avec ma mère, il était difficile d’aller à l’école car nous 
étions pauvres et nous devions travailler, mais à la 
maison d’accueil de Caméléon, je disposais de tout ce 
dont j’avais besoin. 

Puis, j’ai appris à changer et améliorer mon comporte-
ment, à être plus sûre de moi et à me faire des amies.  
Avant je ne savais pas comment socialiser…

Nous avions également des séances de thérapie tous les samedis et cela m’a        
poussée à prendre la parole et à exprimer mes sentiments et mes pensées. Parler 
aide énormément à surmonter ses problèmes. Je suis enfin sortie de ma carapace. 

Caméléon a aussi beaucoup soutenu ma famille. Ils organisent des réunions pour les 
parents pour leur donner des conseils sur l’éducation de leurs enfants et leur offrent 
des formations. Ma mère adore ! »  

Parler
aide énormément

à surmonter
ses problèmes.. ”
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 Ma réintégration…
« Quand j’ai quitté Caméléon, je suis retournée dans ma famille. J’étais heureuse de voir 
ma mère et ma sœur. Je leur avais beaucoup manqué! Surtout ma mère. Je sais que je 
suis très importante pour elle.

A l’école près de chez nous, j’ai beaucoup d’amis. Je peux maintenant nouer facilement 
des liens avec les autres car je suis devenue plus sociable et communicative. L’école était 
également plus facile car Caméléon m’a aidée à améliorer mes méthodes de travail.   

Aujourd’hui, je viens tout juste d’être diplômée en Management dans l’hôtellerie et la 
restauration. J’ai réussi mon examen en septembre dernier. C’est quelque chose que 
j’aime vraiment car j’adore cuisiner et prendre soin des clients de l’hôtel. Ce travail       
demande des compétences en communication. Maintenant que je suis diplômée, je pense 
continuer un cursus de deux ans supplémentaires à l’Université Centrale des Philippines. 
C’est une très bonne école. Je veux améliorer mes 
connaissances en cuisine et en tant que barmaid, des 
cours que mon ancienne école ne proposait pas. »     

Mon avenir…        
« Plus tard, je veux devenir chef cuisinier et avoir 
mon propre restaurant. Mais, avant cela, j’aime-
rais aller aux Etats-Unis pour quelques années 
afin d’avoir plus d’expériences et économiser de l’argent pour créer ma propre       
affaire aux Philippines. Mon rêve est d’ouvrir un restaurant pour les personnes de 
toutes les classes sociales. Je ferai de mon mieux pour réaliser ce rêve et, grâce à 
Caméléon, j’ai tous les outils nécessaires. » 

Vers la réussite...        
« Je ne peux pas dire que j’ai déjà réussi car je n’ai pas encore fini mes études, je le 
pourrai lorsque j’aurai vraiment réalisé quelque chose et lorsque j’aurai un travail 
stable. Mais la réussite arrivera bientôt car je suis sur le bon chemin. Sans Caméléon, 
je n’aurais jamais pu aller à l’université parce que ma mère n’en avait pas les moyens 
bien qu’elle ait toujours accordé beaucoup d’importance à mon éducation... ». 

 

Mon rêve est d’ouvrir
un restaurant pour 

des personnes de toutes
les classes sociales.”

Amelita
20 ans, diplômée aide soignante

 
 

Amelita est elle aussi réintégrée dans sa famille. Elle est très heureuse d’être à nou-
veau avec sa mère, même si, de temps en temps, sa vie à Caméléon lui manque…  

Recommencer…
« Au début à la maison d’accueil de Caméléon, j’avais du mal à m’adapter à ce nouvel 
environnement. Je vivais tout à coup avec d’autres filles et nous avions toutes des 
attitudes et des personnalités différentes. Ma famille me manquait ainsi que ma 
vie avec mes amis à la maison. Cela m’a pris du temps pour me faire de nouvelles 
amies au centre, mais petit à petit, nous avons échangé des histoires, joué ensemble,      
raconté nos expériences et j’ai pu m’intégrer plus facilement. 

Cette expérience m’a permis de devenir responsable. J’ai appris à faire les tâches 
ménagères, à être active au sein du groupe et je suis devenue une bonne élève. Et 
surtout, j’ai reçu le soutien financier nécessaire à mes besoins quotidiens. »

La nouvelle Amelita… 
« Mon passage à Caméléon m’a énormément changée. 
A la maison, j’étais paresseuse, je participais rarement 
aux tâches ménagères. A Caméléon, chaque fille effec-
tue ses propres obligations, cela nous apprend le sens 
des responsabilités et nous rend utiles. Maintenant, je 
sais comment aider ma famille. » 

Ma réintégration… 
« Après trois ans passés à la maison d’accueil de Caméléon, je suis retournée chez 
ma mère, en ville, à Iloilo. Le changement fut à nouveau difficile, car mes amies me 
manquaient. J’ai du m’adapter une fois encore. La pauvreté extrême à la maison 
aggravait la situation. Même subvenir aux besoins vitaux semblait impossible. Ma 
mère n’en avait tout simplement pas les moyens. 

Mais, malgré tout ceci, j’ai bien réussi dans mes études. En fait, je viens tout juste 

cela nous apprend le 
sens des responsabilités 

et nous rend utiles. ”

Corazon réussira dans la vie parce qu’elle sait ce qu’elle veut, elle est 
déterminée et sérieuse. L’amour qu’elle porte à sa mère et qui est          
réciproque, est un élément fondamental de son équilibre…il la fait 
avancer. Derrière ses grands yeux noirs se dessine un regard plein de 
tendresse et de gratitude.
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d’être diplômée. Je savais que j’allais réussir mes examens car j’avais travaillé dur 
et ma moyenne était de 18/20. Maintenant que j’ai mon diplôme d’aide soignante,    
je dois faire du bénévolat pendant six mois dans une maison pour personnes        
âgées à Iloilo. Ça fait partie des exigences de mon école. Et puis après, je serai une 
professionnelle à part entière ! »  

 Mes projets pour l’avenir…        
« Je veux voyager et travailler un temps en France ou aux Etats-Unis. Les salaires           
y sont plus élevés. Gagner plus d’argent est ma priorité afin de venir en aide à ma       
famille. Ce sera également une bonne expérience pour moi de travailler à l’étranger. »

 Si Caméléon ne m’avait pas aidée...        
« Je n’y serais pas arrivée… Ma mère n’a pas de travail 
fixe et pas d’argent pour payer mes études puisqu’elle ne 
peut même pas pourvoir aux besoins vitaux de la famille. 
Nous sommes dépendants de ma bourse, donc l’aide de 
Caméléon est très importante. Sans l’association, je      
serais obligée d’arrêter l’école et l’université serait hors 
de portée. Je n’aurais pas pu choisir ma carrière. »    

 

Sans l’association,
je serais obligée

d’arrêter l’école…”

 Amelita a toujours exprimé le désir de retourner chez sa mère qu’elle 
aime énormément même si elle est parfois embarrassée par son compor-
tement malhonnête pour avoir de l’argent… A cause de l’extrême pauvreté 
de la famille, Amelita a du parfois mendier dans la rue. Aujourd’hui, elle 
est fière d’avoir réussi et heureuse de faire des projets pour l’avenir. 

Angelica
23 ans, diplômée d’une maîtrise
d’agent communautaire

 
 

Angelica est une jeune fille très douce. Même si elle n’a pas été épargnée par le passé, 
elle a une vision très positive de la vie en général.  Elle parle sans aucune rancœur 
de son beau-père qui l’a violée, ou de sa mère qui lui a tourné le dos quand elle a 
dénoncé le crime.  

3 années à Caméléon…
« Quand je suis arrivée à la maison d’accueil de Caméléon, il a été difficile de me 
faire des amies parmi toutes les jeunes filles. J’avais besoin de prendre le temps de 
les connaitre… Mais, après trois mois, je me suis sentie mieux ! 

J’ai développé mes potentialités à travers les nombreuses activités proposées,   
comme la fabrication de bijoux, la photo, le cirque... J’ai appris à devenir patiente et 
à me lier aux autres. Au début, j’étais honteuse et timide et je voulais rentrer à la 
maison. Mais, après quelques mois, j’ai pris de l’assurance. Tita Rose, notre mère de 
substitution à Caméléon, me disait toujours d’être plus ouverte et démonstrative, 
ainsi je pourrais progresser. J’ai écouté son conseil et cela m’a aidé à parler de mon 
passé et m’a rendu plus forte. 

Nous avons différentes manières de résoudre les problè-
mes. Pour ma part, je préférais rester seule et pleurer. 
Mais Caméléon m’a appris à partager mon fardeau, j’ai 
pu exprimer mes sentiments aux autres. 

J’ai compris tout cela durant les séances de thérapie. »  

4 années après Caméléon… 
« Lorsque j’ai quitté la maison d’accueil de Caméléon en mai 2005, je suis allée vivre 
chez ma grand-mère. Ce n’était pas évident d’être loin de Caméléon parce que je 
sentais que les gens n’étaient pas si gentils à l’extérieur. Mes oncles, qui vivent avec 
ma grand-mère, n’ont pas une attitude correcte, ils fument et boivent tout le temps. 
C’est pourquoi je ne suis pas restée longtemps avec eux. Lorsque j’étais à l’école, je 
suis restée en pensionnat et j’ai essayé de vivre indépendamment. 

… j’ai pu exprimer
mes sentiments

aux autres.”
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J’ai fini mes études et je travaille maintenant, pour 5 mois, comme vendeuse dans 
un centre commercial d’Iloilo. Je suis au rayon de l’habillement. A la fin de mon 
contrat je compte aller à Manille rejoindre ma sœur qui travaille là-bas. J’ai besoin 
d’un emploi pour subvenir aux besoins de ma grand-mère et pour acquérir de     
l’expérience dans le monde professionnel. Je voudrais également travailler à   
l’étranger, peut-être en France, où mes parrains vivent, si j’en ai l’opportunité. Je 
veux avoir un travail fixe pour aider ma famille. 

Je suis maintenant indépendante et j’en suis fière. Je sais comment résoudre mes 
problèmes et gérer un budget en fonction de mon salaire. Je sais que cela n’aurait 
pas été possible sans l’aide de Caméléon. J’avais 
beaucoup de problèmes à la maison et j’ai pensé 
me suicider parce que je ne pouvais plus les       
supporter. Caméléon m’a aidé à me remettre de 
ces blessures.  

Aujourd’hui je peux dire que j’ai réussi car j’ai fini 
mes études et que j’ai un travail. Je sais mainte-
nant faire des projets. Avant je ne savais pas ce que je voulais et je n’aurais jamais 
imaginé pouvoir aller si loin. Je suis fière de moi! Mais je suis également recon-
naissante envers le personnel de Caméléon qui a pris soin de moi. Ils m’ont traité 
comme l’une des leurs. Ils m’ont donné une chance de réaliser tous mes objectifs 
dans la vie ! » 

 

 

… je n’aurais jamais
imaginé pouvoir

aller si loin.”

L’assistante sociale locale est également très fière d’Angelica et ne tarit 
pas d’éloges sur sa maturité et sa gentillesse. Le fait d’être capable 
de pardonner à son beau-père et à sa mère et de tourner le dos à son    
sombre passé est un succès pour Angelica qui a pris sa vie en mains. 

Vanessa
16 ans, lycéenne en classe de terminale

 
 

Vanessa a beau n’être qu’en terminale, elle fait preuve de beaucoup de maturité 
quand il s’agit de parler de son passé. Elle semble l’avoir complètement accepté 
et en parle sans tabou avec ses amis et ses proches. Vanessa a été victime d’abus 
sexuels lorsqu’elle était enfant et le crime a été dénoncé par un de ses professeurs.   

Dans la maison d’accueil de Caméléon…
« Venir à Caméléon était un défi, à la fois excitant et effrayant. Les filles étaient 
nombreuses dans la maison d’accueil et nous avions des comportements et des     
expériences différentes. De temps en temps, il y avait des disputes. Je ne connaissais 
pas la plupart des filles et j’étais très timide en arrivant. Mais cela n’a pas duré…je 
me suis vite fait des amies. Après seulement quelques semaines, je me suis sentie 
beaucoup plus à l’aise. Les filles étaient toutes très gentilles. 

Caméléon m’a inculqué de vraies valeurs. Avant, j’étais un peu arrogante et j’avais 
peur de parler aux autres. Je vivais sous ma carapace et, avec l’aide de Caméléon, 
j’ai réussi à en sortir. J’ai compris que chacun d’entre nous a une personnalité qui lui 
est propre et qui ne demande qu’à être découverte. On ne peut pas juger quelqu’un 
uniquement sur son apparence physique et son passé. 

Je suis également devenue plus responsable, réalisant 
les tâches ménagères quotidiennes (nettoyer, faire la 
vaisselle, la lessive...). J’ai étudié davantage à l’école 
parce que j’ai réalisé qu’avoir de bonnes notes me 
donnerait une meilleure chance d’aller plus loin dans 
la vie. J’ai toujours quelques difficultés dans certaines 
matières, comme la physique, mais je fais de mon 
mieux avec l’aide de mes amis. »  

Lorsque j’ai été réintégrée…
« Rentrer à la maison a été très difficile. J’étais encore une fois « nouvelle » dans 
la communauté. Avant d’entrer à Caméléon, je vivais avec ma tante, puis j’ai été 
transférée dans un centre social public pendant un an. J’ai dû m’adapter petit à petit 

On ne peut pas juger 
quelqu’un uniquement 

sur son apparence
physique et son passé. ”
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à être de nouveau avec eux puisque je n’étais plus habituée à vivre avec ma famille. 
Mais le temps a passé et j’ai réussi à faire en sorte que tout aille pour le mieux. 
Aujourd’hui, je suis heureuse ! »   

Comment je vois mon avenir…
« Après le lycée, je veux obtenir un diplôme d’enseignante et travailler dans un 
lycée. Je préfère les élèves plus âgés et matures plutôt que les enfants car cela 
me permet d’avoir des discussions engagées et d’échanger des idées. Au départ, 
je pensais devenir infirmière, mais ma peur du sang et de la mort m’a fait changer 
d’idée ! » 

Ce que Caméléon représente pour moi…
« Caméléon est à la fois un guide et une source d’enseignement. Ils nous soutien-
nent et continuent de le faire même après que l’on ait quitté la maison d’accueil. 
Mon assistante sociale me rend visite une fois tous les deux mois. C’est bon de savoir 
que quelqu’un continue à me soutenir, car ma famille n’est pas toujours là pour moi. 
Sans Caméléon, je sais que je ne serais pas arrivée jusqu’ici, parce que je n’aurais pas 
eu les moyens de payer le lycée. 

Je veux remercier Caméléon et mes parrains pour leur aide et leur attention. L’année 
dernière, je suis allée à Manille 3 jours en stage dans une entreprise de production 
télévisuelle. J’ai aidé le personnel et j’ai reçu une indemnité de stage. C’était une 
bonne expérience pour moi car j’ai pu aller à Manille, y travailler et rencontrer des 
personnalités. J’ai adoré ! » 

Pourquoi je pense avoir réussi…
« J’ai pu surmonter mes problèmes et assumer mon passé. Je pense qu’aller à l’uni-
versité va être un nouveau défi pour moi. Ce sera un nouvel environnement une fois 
encore, parce que j’irai en ville, à Iloilo, mais 
je pense que je suis à présent assez forte pour 
aller de l’avant. »

 

J’ai pu surmonter
mes problèmes

et assumer mon passé.”

Comme pour les autres jeunes filles de Caméléon, le processus de            
reconstruction a été long mais Vanessa est maintenant sur la bonne 
voie. Elle a accepté son passé et est décidée à avancer. C’est une jeune 
fille très gentille, enjouée à l’idée de rendre ceux qui l’entourent          
heureux et souriants.

Flor de Luna
23 ans, en 2e année à l’université, 
section « hôtesse et restauration »

 
 

Le père de Flor de Luna est mort alors qu’elle n’avait que quatre ans. Sa mère est 
alors partie à Manille pour trouver du travail en laissant Flor de Luna, ses frères       
et ses sœurs avec leur grand-mère. Lorsque sa mère revint de Manille, elle était          
remariée et son nouveau mari viola Flor de Luna presque tous les jours. Il la menaçait 
pour qu’elle se taise. Un jour, Flor de Luna décida d’en parler avec sa mère mais 
celle-ci la rejeta. Sa mère ne voulait pas que son mari aille devant la justice. Flor de 
Luna était alors seule et dédaignée jusqu’à ce que Caméléon lui offre son aide. 

Comment Caméléon m’a aidée…
« Caméléon a été le début d’une nouvelle vie, avec de nouvelles rencontres et de 
nouveaux défis. J’étais un peu effrayée parce que je devais m’adapter et essayer de 
m’entendre avec tout le monde…

J’ai découvert que je n’étais pas seule et que des gens avaient envie de me donner 
de l’espoir et une nouvelle chance pour en apprendre plus sur la vie et sur moi-
même. Beaucoup d’amis m’ont soutenue. J’avais enfin des personnes avec qui parler 
ou rire et ça m’a vraiment aidée. 

J’ai appris à être indépendante et à avoir le courage de 
continuer ma vie. Caméléon m’a offert l’éducation, le 
seul moyen d’atteindre ses objectifs dans la vie. 

Lorsque que j’ai quitté la maison d’accueil de Caméléon, 
j’ai promis de revenir quand j’aurai réussi ma vie afin 
de remercier le personnel pour tout ce qu’il a fait. »    

Comment est ma vie aujourd’hui… 
« J’ai été triste de quitter mes amies mais je savais bien que je devais partir un jour. 
Elles ont toujours besoin de Caméléon et elles cherchent encore leurs voies. C’est 
un long processus !

J’ai appris à être
indépendante et à avoir 

le courage de
continuer ma vie.”



Fl
or

 d
e 

 L
un

a

Je suis retournée dans ma famille et je vis maintenant avec ma grand-mère, mon 
oncle et mon frère. Ils font tout pour m’accepter, m’aimer et prendre soin de moi. C’est 
difficile aujourd’hui d’être indépendante car l’université est une nouvelle aventure.

Je me suis rendu compte que l’école est la seule façon d’avoir un bon travail et de 
réussir. L’éducation est la clé du succès et je me concentre sur mes études pour avoir 
de bonnes notes. 

J’ai l’impression que ma vie est complète. J’ai un 
ami et ensemble nous avons eu une jolie petite 
fille qui s’appelle Alexandra. Aujourd’hui je suis 
heureuse, mais je sais que je vais devoir encore 
me battre dans la vie. Une fois mes études termi-
nées, je vais devoir trouver un travail pour aider 
ma famille et ma fille. L’équipe de Caméléon me 
manque, je les considère comme ma propre          
famille. Ce sont des personnes chaleureuses qui m’ont réconfortée, donné des 
conseils et enseigné les notions du bien et du mal. »

Mes projets pour l’avenir… 
« J’ai choisi de suivre une formation d’hôtesse de l’air parce que je veux rencontrer 
de nouvelles personnes et je veux travailler dans différents endroits du monde. 

Je souhaite remercier mes parrains de m’avoir soutenue et d’avoir toujours été    
présents pour moi. Sans Caméléon, ma vie aurait été très agitée et misérable. Je suis 
tellement reconnaissante et fière de faire partie de la famille Caméléon. »

 

… l’école est la seule
facon d’avoir un bon travail

et de réussir.”

Ana Luz
24 ans, en CDI en France, diplômée
de l’université, filière commerce et management

 
 

Ana Luz vit à Manille. Elle parle de son passé sans aucune honte ni angoisse. A l’âge 
de onze ans, Ana Luz a été violée par son voisin et elle s’est retrouvée enceinte. Elle 
n’a pris conscience de sa grossesse qu’au moment de l’accouchement et, du fait de 
son jeune âge, le bébé a été confié à une famille d’accueil. Aujourd’hui, Ana Luz a 
fini ses études et elle travaille comme assistante commerciale. Elle va régulièrement 
voir son fils qu’elle adore par-dessus tout. 

Moi, Ana Luz, une jeune fille Caméléon…
« Je suis arrivée à la maison d’accueil en 1998…je faisais partie du tout premier 
groupe de filles référées à l’association. Ma vie là-bas était joyeuse et mouvemen-
tée, pleine de surprises entre les activités et l’école. J’ai appris une multitude de 
choses enrichissantes : nous avions des budgets pour réaliser des projets artistiques, 
de couture ou encore de photographie. Nous faisions aussi de la peinture sur tee-
shirts, des cartes de vœux et de l’artisanat. Dans l’atelier couture, nous avons appris 
à confectionner des vêtements, des taies d’oreiller, à broder ainsi que faire du point 
de croix. Dans l’atelier photo, on nous a enseigné à prendre des photos en noir et 
blanc et à développer les films. Régulièrement, nous recevions des soins médicaux, 
psychologiques et dentaires. Les assistantes sociales étaient toujours là pour nous 
donner des conseils afin de nous aider à mieux nous comprendre et nous accepter. 
J’ai pris part au programme psychosocial au cours de séminaires et de retraites. 
Nous avions aussi des activités de jeux et de loisirs. Grace à nos parrains, nous      
allions à l’école publique pour stimuler et développer nos capacités intellectuelles.
Après avoir terminé le lycée à Passi, Caméléon m’a inscrite à l’Université Centrale des 
Philippines. J’en suis sortie quatre ans après avec une maitrise de commerce, avec 
une spécialité en Management. »

Ce que représente Caméléon… 
« Caméléon a pris soin de moi et, après trois ans passés au sein de la maison d’accueil, 
j’ai réalisé que Caméléon nous donnait un cadre de vie idéal : c’était comme avoir 
une maman tout près. Ils ont façonné ma personnalité, m’ont élevée pour que je de-

Flor de Luna assume à présent sa vie d’étudiante et de maman. Sa petite 
fille, arrivée prématurément et un peu par accident, est son rayon de 
soleil. Elle donne un nouveau souffle à sa vie et Flor de Luna souhaite 
être un modèle pour sa fille.
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Ana Luz est une femme indépendante, qui vit seule et qui a fait beaucoup 
d’efforts pour réussir dans la vie, pour elle et pour son fils. Depuis juin 
2010, elle a franchi une étape importante dans cette direction : elle a été 
embauchée par une entreprise française, partenaire de Caméléon. L’offre 
qu’elle a reçue est unique : un contrat à durée indéterminé dans le milieu 
commercial. Ana Luz est enchantée, tout comme la famille Caméléon. Elle 
le mérite sans aucun doute. Une nouvelle vie a commencé pour elle et 
nous ne lui souhaitons que du bonheur du plus profond de notre cœur. 

Maria Clara
21 ans, en formation d’aide à domicile

 
 

Maria Clara a été négligée par ses parents. Son père était alcoolique et sa mère souf-
frait de déséquilibres mentaux. Elle s’est enfuie de chez elle alors qu’elle était encore 
très jeune, ne sachant pas où aller. Elle a été trouvée dans la rue par la police puis 
ballotée dans différents centres d’accueil. Elle est arrivée dans la maison d’accueil de 
Caméléon en 2000 et y est restée trois ans.    

L’expérience Caméléon…
« J’ai beaucoup gagné en expérience à Caméléon. Je suis devenue une meilleure 
personne. J’ai développé mon potentiel et mes talents en danse et en chant. Je suis 
surtout devenue plus sociable, j’ai appris comment interagir avec les gens. Tout cela 
grâce aux conseils et thérapies des assistantes sociales et psychologues. J’ai dû 
faire face à de nombreux problèmes à l’époque mais le personnel m’a appris à les 
surmonter. Aujourd’hui, je suis très fière de vous dire que j’ai résolu tous mes            
problèmes avec assurance et force et que je ne suis plus timide. Mon expérience à 
Caméléon m’a aidée à surmonter mes échecs et à progresser en tant que personne. »   

Une nouvelle vie… 
« Ma vie demande toujours beaucoup d’efforts, c’est pourquoi j’ai encore besoin du 
soutien de Caméléon. Sans l’association, je pense que je ne pourrais pas y arriver 
car je n’ai pas de parents ou de famille sur qui m’appuyer. Bien sûr, j’ai mes frères 
et sœurs, mais ils doivent déjà prendre soin de leurs propres familles. Ma vie sans 
Caméléon serait misérable… Merci à Caméléon de donner du sens à ma vie, merci 
tout particulièrement à mes parrains et à mon assistante sociale qui me soutiennent 
avec dévouement. Aujourd’hui, je sens que j’ai réussi - bien que je sois toujours à 
l’université - car je sais que Caméléon continuera de m’aider, surtout Tita Laurence 
et mes parrains. Merci à tous! »  

 

Maria Clara est très reconnaissante envers Caméléon et toute l’équipe.        
Elle est très impliquée dans ses études parce qu’elle sait que c’est seulement 
grâce à l’éducation qu’elle pourra réussir dans la vie. Bien qu’elle soit indé-
pendante, elle sait qu’elle est encore vulnérable et qu’elle a besoin de      
l’assistance d’un adulte pour la protéger des abus et maltraitances dont elle 
pourrait être à nouveau victime. 

vienne une femme raffinée dans la société. Mon histoire familiale et mon expérience               
personnelle m’ont aussi beaucoup appris. 

Caméléon est ma deuxième maison et ça me rend forte d’y penser. Je me sens aimée !     
Je ne sais pas où je serais aujourd’hui sans Caméléon… Je n’aurais peut être jamais 
découvert ma vraie personnalité. Je suis très reconnaissante envers les équipes de     
Caméléon et je suis fière de faire partie de cette famille. A tous les donateurs, et en 
particulier à nos parrains, merci pour votre soutien. J’espère que beaucoup d’enfants 
réussiront leur vie grâce à l’aide inépuisable de Caméléon. Un jour, j’aimerais être moi 
aussi une marraine d’un enfant de Caméléon. » 

De retour dans la « vraie vie »… 
« Lors de ma réintégration j’ai été très heureuse de retrouver ma mère. Nous avons 
participé à des séminaires ensemble et reçu des soins médicaux fournis par Caméléon. 
Quand l’association prenait soin de moi, je suivais les règles et les consignes et ça a 
développé ma personnalité. Je suis certaine que quelles que soient les tentations que 
je rencontrerai dans ma vie, les règles de Caméléon me serviront de guide. 

Au cours de ma deuxième année d’université, ma mère est tombée malade et elle est 
morte… C’était très dur de la voir souffrir et de ne rien pouvoir faire. Je me sentais 
inutile…impuissante. Au fur et à mesure, je sentais mon ambition dans la vie se   
dégrader. J’étais accablée par la haine, la culpabilité et l’apitoiement. J’ai finale-
ment compris que la motivation ne venait pas de l’extérieur mais devait être puisée 
d’abord au fond de soi. 

Après cette période douloureuse et cruelle, je me suis ressaisie et j’ai travaillé pour 
quelques entreprises à Iloilo. J’étais capable de faire face aux responsabilités qui 
m’étaient données et j’ai rapidement été mutée à Manille. De temps en temps, j’avais 
le cafard, mais je n’ai jamais laissé tomber! 

Je me suis toujours souvenu des conseils de Caméléon. Les défis me motivent pour 
être une personne plus forte et meilleure. Je crois avoir de la chance. J’ai surmonté 
beaucoup d’obstacles et réussi à les gérer. Je pense en permanence à mon futur et à 
la meilleure façon d’aider ma famille que j’aime et que j’estime. » 

Mon fils, ma fierté… 
« Mon fils est âgé de 12 ans et il vit toujours en famille d’accueil. Avant mon placement 
chez Caméléon, nous avons été séparés à cause de mes études et de mon jeune âge. Il 
est aujourd’hui au lycée et je lui rends visite chaque année pour Noël et le Nouvel An. 

Je suis très reconnaissante envers la famille d’accueil parce qu’ils ont très bien élevé 
mon enfant. Quand je viens le voir, il est content et moi aussi parce qu’il sait que je 
suis sa mère. J’aimerais vivre avec lui un jour et devenir une bonne mère. Je veux 
qu’il soit en bonne santé et qu’il respecte les autres. »

 



Les enfants parrainés
dans les villages
Les actions de Caméléon ne s’arrêtent pas aux portes des maisons 
d’accueil ou de la résidence étudiante. Caméléon intervient également 
dans onze villages ruraux situés non loin des maisons  d’accueil.        
A ce jour, l’association parraine trois cents enfants, garçons et fi lles, 
vivant avec leur famille dans un état de grande pauvreté et qui 
étaient souvent victimes d’exploitation au travail.

Caméléon attribue à chaque enfant un parrain, qui prend en charge 
les frais de scolarité, de transport et de fournitures scolaires. Des 
conférences sur la santé, les droits de l’enfant et des programmes 
d’apprentissage sont également proposés aux familles.  

G race
18 ans, en deuxième année à l’université, 
section Technologie médicale
  

Grace est originaire de Passi et elle va à l’Université Centrale des Philippines, une des 
meilleures universités d’Iloilo. Elle aimerait devenir médecin et sait qu’elle a neuf 
années d’études et encore de nombreux efforts à fournir pour obtenir son diplôme.  

Etre un enfant parrainé à Caméléon…
« Ma famille est pauvre et ne peut pas se permettre de dépenser de l’argent pour 
payer mes études. Nous sommes six enfants et nous avons tous besoin de bourses 
pour aller à l’école. Caméléon soutient ma famille depuis neuf ans et m’a aidée 
fi nancièrement depuis l’école primaire. 

Ma mère a déposé une candidature pour mon entrée dans le programme après          
en avoir entendu parler par une amie qui avait elle aussi un enfant parrainé par 
Caméléon. Elle m’a choisie, moi plutôt que l’un de mes frères, parce que j’ai de 
meilleurs résultats scolaires. Depuis l’école primaire, j’ai toujours été parmi les 
meilleures élèves de ma classe. Caméléon m’a attribué un parrain français qui      
subvient à mes besoins scolaires. Il m’envoie aussi des petits cadeaux quand j’ai 
d’excellentes notes à l’école. On communique par l’intermédiaire de lettres et c’est 
ma façon de le remercier pour sa gentillesse et sa générosité. »  

L’action de Caméléon… 
« Les assistantes sociales de Caméléon organisent des réunions avec nos parents 
dans les villages. Les sujets abordés sont la santé, l’école, les droits de l’enfant et 
Caméléon vérifi e que les familles sont capables de subvenir aux besoins vitaux de 
leurs enfants. Caméléon nous offre aussi la possibilité de participer à des camps 
d’été. C’est l’occasion de rencontrer les autres jeunes fi lles bénéfi ciaires de                 
l’association et de s’amuser tous ensemble. Avec nos parents, et, en retour de l’aide 
reçue, on a également la possibilité de faire du     
bénévolat au sein des maisons d’accueil. Nous      
faisons par exemple de la peinture, des travaux et 
du jardinage. » 

Les sujets abordés
sont la santé, l’école,

les droits de l’enfant…”



Gr
ac

e

Mon succès dans la vie… 
« Je sens que j’ai réussi et je veux utiliser cet avantage pour aider d’autres per-
sonnes. Je veux devenir médecin parce qu’il y en a très peu aux Philippines. Les 
bons docteurs partent à l’étranger pour avoir une 
meilleure vie. Je veux apprendre en travaillant 
avec de bons professionnels, mais à long terme, 
je veux pratiquer la médecine dans mon pays. »

 

Grace fait partie de ces enfants qui raflent tous les prix d’honneur à 
l’école, que ce soit dans les compétitions régionales ou nationales. 
Caméléon lui a donné une chance dans la vie, elle en est tout à fait 
consciente et elle est prête à faire de son mieux pour réussir.

E lla M ay
17 ans, en 2e année de lycée

 
 

Ella May vit à San Enrique, un village proche des maisons d’accueil de Caméléon. 
Elle est encore jeune mais elle est déterminée et courageuse. Elle fait partie du pro-
gramme depuis qu’elle est en CM2. Cela fait maintenant 8 ans qu’elle est parrainée 
et, si tout va bien, elle le sera jusqu’à la fin de ses études.    

Ma vie avec Caméléon…
« Sans Caméléon, je ne pourrais pas étudier correctement. Ma famille a trop de      
difficultés financières. Caméléon nous aide, non seulement en prenant en charge 
mes études, mais aussi pour les réparations de la maison. 

Il y a huit ans, une assistante sociale est venue dans ma maison et elle a trouvé que 
j’étais une enfant méritante et que j’avais besoin d’aide pour réaliser mes rêves. Elle 
m’a donné l’opportunité d’aller à l’école jusqu’à ce que je termine l’université. 

L’assistante sociale nous rend visite chaque mois et nous avons des réunions pour 
parler de la santé, de la sécurité, des droits des enfants et de l’éducation. 

Etre un enfant parrainé par Caméléon est difficile. Je dois travailler dur pour garder ma 
bourse d’études mais c’est très positif pour moi car ça me force à me consacrer à ma 
scolarité et à me concentrer sur mon avenir. Je suis motivée et très reconnaissante. 

J’ai assisté au camp d’été il y a deux ans. Je suis venue dans les maisons d’accueil 
de Caméléon pendant cinq jours et j’ai eu l’opportunité de participer à des activités 
amusantes, comme le cirque, le dessin et la danse. J’ai apprécié d’être avec les 
autres filles, j’en connaissais quelques-unes grâce à l’école et elles sont toutes très 
gentilles et accueillantes. »  

… c’est très positif
pour moi car ca me force

à me consacrer à ma
scolarité… ”

Je sens que j’ai réussi
et je veux utiliser

cet avantage pour aider 
d’autres personnes.”
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Mes projets pour le futur… 
« Je souhaite devenir institutrice. Je veux apprendre aux enfants à lire et à écrire 
parce que ce sont les bases dans la vie… Et, s’ils sont sérieux, ça peut être la          
première étape vers le succès. 

Je suis au courant de la situation de certains 
enfants qui ne peuvent pas aller à l’école parce 
qu’ils travaillent ou parce qu’ils n’ont pas les 
moyens. J’ai donc eu l’idée de réunir quelques 
enfants le weekend, quand ils sont libres, et 
de leur donner des cours. J’ai été soutenue par 
Caméléon et j’ai eu l’opportunité de continuer 
mon enseignement! J’aimerais que plus d’enfants aient cette chance, et je suis prête 
à donner de mon temps et de ma personne pour cela. » 

 

J’aimerais que plus
d’enfants aient cette chance, 

et je suis prête à donner
de mon temps… ”

Ella May est une jeune fi lle très sensible et gentille. Elle est vraiment 
consciente de la chance qui lui a été donnée et est déterminée à trans-
mettre ses acquis à d’autres enfants dans le besoin. 

Vers un nouveau départ…
L’encadrement proposé par Caméléon à ces enfants victimes des     
pires souffrances s’avère effi cace. Ces histoires pleines de vie et       
riches en émotion en  témoignent. 

Elles rencontreront probablement des diffi cultés sur leur chemin, 
mais ces jeunes fi lles ont maintenant tous les outils en main pour 
gérer les problèmes, relever les défi s et construire leur avenir. Elles 
sont conscientes de leurs talents et de leurs potentiels, et c’est ce qui 
les rend plus fortes et à même d’atteindre les nouveaux objectifs 
qu’elles se sont fi xés.

Caméléon protège les enfants du danger des représailles et de la 
stigmatisation sociale, permettant ainsi aux jeunes fi lles de parler 
librement et de réfl échir à leur passé dans un environnement propice. 
Indéniablement, c’est un élément essentiel dans leur processus de 
guérison et de réinsertion, donnant les moyens aux jeunes fi lles de 
se remettre de leurs traumatismes et de faire face au monde exté-
rieur sans aucune peur. 

Les enfants des villages sont très motivés par leurs études, ils recon-
naissent qu’elles sont la seule voie de sortie pour réussir dans la vie. 
Grâce au programme de parrainage scolaire, Caméléon a touché des 
familles et des communautés entières. 

Les enfants se réunissent tous aujourd’hui pour dire merci à Caméléon, 
aux équipes philippines et européennes, aux partenaires, aux parrains et 
aux bénévoles qui sont nombreux à venir chaque année sur le terrain.

Caméléon ouvre les bras à beaucoup d’enfants dans le besoin. Mais 
l’association dépend elle-même de la bonne volonté et de la géné-
rosité de tous. Nous vous invitons à participer à ce voyage pour nous 
aider à écrire encore de nombreuses « success stories »…


